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L’exposition « Le Service historique de la Défense s’expose », organisée du 19 septembre 
au 23 décembre 2015, répond au souhait du Service historique de la Défense d’illustrer  
en quelques mots et images les missions qui sont les siennes, ainsi que les richesses qu’il 

détient sur chacun des dix sites qui scandent sa présence sur l’ensemble du territoire national.

Arrivé en 2015 au terme d’une décennie d’expertise comme « Service historique » unique du 
ministère de la Défense, le Service historique de la Défense, rattaché aujourd’hui à la Direction 
de la mémoire, du patrimoine et des archives au sein du secrétariat général pour l’administra-
tion du ministère de la Défense, entend aussi raviver en cette occasion des siècles d’histoire 
au service de l’Histoire nationale, depuis les premiers dépôts d’archives de la Guerre et de la 
Marine (en 1688 et 1699).

Collecter les archives et enrichir les collections, préserver et organiser ces richesses documen-
taires pour en permettre l’accès au plus grand nombre de manière à la fois conviviale et efficace, 
garantir l’accès des citoyens aux sources de leurs droits et de leur histoire, faire venir et donner 
envie à tous les publics de découvrir ces immenses ressources en constant accroissement, telle 
est l’ambition première de cette manifestation.

C’est également l’occasion de rendre hommage à l’ensemble des personnels du Service histo-
rique qui oeuvrent au quotidien à la réalisation de ces missions, notamment par le biais de cette 
exposition.

Le Service historique de la Défense espère ainsi, par ce modeste catalogue, non seulement don-
ner à chacun(e) d’entre vous l’envie de se replonger dans cette libre promenade au cœur du 
patrimoine militaire, mais aussi aviver la curiosité de tous pour les trésors qu’il recèle.

Le général Vincent Leroi
Chef du Service historique de la défense
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La cartothèque 
dans les dépôts des 
fortifications  
à Vincennes

Le Centre des archives  
du personnel militaire (CAPM)  
à Pau

La réserve de la bibliothèque marine  
à Vincennes

Qu’est-ce que le Service historique  
de la Défense ? 
Service à compétence nationale installé sur dix sites, héritier de services bien plus anciens, le 
Service historique de la Défense (SHD) est aujourd’hui l’un des acteurs majeurs de l’histoire 
militaire en France. Il célèbre, en 2015, ses 10 ans, à la suite de la fusion des services historiques 
de l’armée de Terre, de la Marine nationale, de l’armée de l’Air et de la Gendarmerie nationale en 
2005 en un seul service, mutualisant fonds et collections, agents et locaux.

Unique service d’archives du ministère de la Défense, il collecte, classe, conserve, communique et 
valorise l’ensemble de ses archives, formant actuellement un ensemble de plus de 430 km.

Il rassemble également la plus grande bibliothèque spécialisée en 
histoire militaire de France, riche d’un million de documents.

Le SHD assure également une mission de gestion de la symbolique 
de Défense : homologation d’insignes, conservation d’emblèmes, 
baptêmes de promotions ou de casernements, etc. A ce titre, il 

conserve plus de 60 000  objets 
(insignes, drapeaux, étendards, 
pavillons etc.).

Enfin, le SHD joue un rôle 
important dans l’étude et la dif-
fusion de l’histoire militaire, 
via son pôle d’histoire et de 
recherche, qui publie la Revue 
historique des Armées (RHA) et 
anime des colloques et des ensei-
gnements de haut niveau.
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Centre d'archives intermédiaire au Blanc Étude historique sur le terrain (EHT) organisée par le SHD

Bibliothèque du SHD à CherbourgCentre historique des archives à Caen

Pourquoi venir au Service historique  
de la Défense ?
Le SHD conserve donc aussi bien des fonds d’archives (écrites, iconographiques et orales) que 
des collections de bibliothèque ou d’objets patrimoniaux très divers, offrant un panorama unique 
sur l’histoire militaire à toutes les époques, tant en France qu’à l’étranger.Il est ouvert à tous, gra-
tuitement et sans condition, en dehors des réserves juridiques induites par la protection de la vie 
privée ou des secrets de l’Etat. 

La caserne Bernadotte à Pau, l’ancienne manufacture d’armes de Châtellerault, la caserne de l’Ab-
baye à Cherbourg, l’ancien château royal de Vincennes, pour ne citer que quelques lieux, abritent 
le SHD. Neuf salles de lecture au total vous accueillent de Brest à Vincennes, en passant par Caen, 
Châtellerault, Cherbourg, Lorient, Pau, Rochefort et Toulon.

Les dix ans du Service historique de la Défense sont l’occasion de vous raconter de quelle manière ce 
service a évolué pour le plus grand profit de ses publics, mettant à leur disposition une remarquable 
diversité de ressources documentaires, de métiers et de savoir-faire.
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Cherbourg

Brest

Lorient

Rochefort
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Vincennes

Le Blanc

Pau
Toulon

Caen

« Combien de divisions » ?
Le Service historique de la Défense compte plusieurs centres  
et départements :

• trois centres d’archives 
- �Le Centre historique des archives (CHA), implanté sur huit sites (Le Blanc, Brest, Caen, 

Cherbourg, Lorient, Rochefort, Toulon et Vincennes) ;
- �Le Centre des archives de l’armement et du personnel civil (CAAPC) basé à Châtellerault ;
- �Le Centre des archives du personnel militaire (CAPM) situé à Pau. 

• un département de la  bibliothèque, présent sur sept sites ;

• un département de la symbolique de défense, à Vincennes ;

• un département de la recherche et de l’enseignement, également à Vincennes.
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Magasin de l’ancien Service 
historique de l’armée de terre,  

fin des années 1940

Le Centre des archives de l'armement  
et du personnel civil (CAAPC) à Châtellerault

Les archives de la Défense  
en quelques dates…
1688 
	1699  	
	1789 : 	 autonomie des Services d’archives de la Guerre et de la Marine
	1919 : 	 création des Services historiques de l’armée de Terre et de la Marine
	1934 : 	 création du Service historique de l’armée de l’Air
	1961 : 	 création du Bureau central des archives administratives militaires
	1970 : 	 création du Centre des archives de l’Armement
	1995 : 	 création du Service historique de la Gendarmerie nationale
	1979 : 	� confirmation de l’autorité de la direction des archives de France du ministère de la Culture 

sur les archives publiques – à l’exception de celles émanant du ministère des Affaires 
étrangères et du ministère de la Défense

	2002 : 	 réintégration des archives de la Marine déposées aux Archives nationales
	2005 : 	� fusion des quatre services historiques  et du Centre des archives de l’Armement au sein du 

nouveau Service historique de la Défense (SHD)
	2012 : 	� le Bureau central des archives administratives militaires intègre le Service historique  

de la Défense sous le nom de Centre des archives du personnel militaire (CAPM)

: 	 naissance des dépôts de la Guerre et de la Marine
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Planche extraite de l’atlas « Le Testu »

Siège de Toulon, 30 novembre 1793, au matin



9 Le Service historique de la Défense s’expose

Sur la frégate Forbin  
de la Marine nationale,  
reversement des archives  
pour le SHD à Toulon

La salle des emblèmes  
du SHD à Vincennes

Collecter, acquérir, recevoir, créer : 
un enrichissement continu des fonds et collections
Un service patrimonial s’enrichit chaque jour de nouveaux documents et objets collectés pour 
conserver ce qui forme la source même de l’histoire, passée ou en train de s’écrire, et pour la 
rendre accessible à tous. 

Les fonds et collections du SHD s’enrichissent de quatre façons complémentaires :

• �la collecte : auprès des services publics, ou des par-
ticuliers, qui détiennent des fonds d’archives, des 
ouvrages ou des objets de symbolique militaire ;

• �l’achat, auprès de libraires, marchands spécialisés 
ou en salles des ventes ;

• �les dons, legs, dations ou autres formes de transfert 
de propriété non onéreuses ;

Le SHD enrichit ses fonds, ici à Drouot
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Le dépôt légal des insignes de l'armée de Terre

Réception d'archives de l’armée de l’Air à Vincennes Le SHD à Cherbourg 

Déchargement d’archives dans le nouveau bâtiment de stockage du Centre d’archives intermédiaires (CAI) au Blanc

Quelques chiffres pour 2014 :
• �un accroissement de 9 à 10 km linéaires d’archives ;

• 4 à 5 000 livres et revues acquis par la bibliothèque ;

• �64 000 objets relatifs à la symbolique militaire dénombrés, et enrichis de près de 700 pièces 
chaque année

• �enfin, les collections de symbolique s’enri-
chissent régulièrement des nouveaux objets 
créés à la demande des états-majors et du 
ministre.

L’axe d’enrichissement est très ouvert, aussi bien 
en terme de thématiques que de types ou for-
mats: dossiers et rapports, manuscrits et impri-
més, livres et journaux, cartes et atlas, travaux 
universitaires, documents iconographiques, 
fanions, insignes, étendards, et ce, sur tout sujet 
touchant à l’histoire militaire, ses acteurs et ses 
moments phares.

C’est ainsi un ensemble unique en son genre qui se bâtit jour après jour, constituant un patri-
moine collectif de premier ordre.
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Ranger, classer, inventorier : 
Répertoires, inventaires et catalogues, les outils d’aide  
à la recherche et à la diffusion
« Un amas de livres n’est pas plus une bibliothèque qu’un tas de briques n’est une maison », a-t-on 
l’habitude de lire. En effet, sans rangement ni inventaire, pas d’accès possible ! 
Une fois collectés, les documents d’archives, ouvrages de bibliothèque ou objets de symbo-
lique doivent être précisément rangés, classés et inventoriés avant d’être rendus accessibles au 
public, sous différentes formes, sur place ou à distance via la numérisation. Un « cadre de clas-
sement » fixe un plan permettant d’organiser les documents en ensembles homogènes (fonds), 
eux-mêmes divisés en séries et sous-séries.
Si les pratiques de classement, d’inventaire et de description varient selon les collections, les 
archivistes et bibliothécaires doivent appliquer des règles internationales qui garantissent une 

Récolement et tri des archives courantes et intermédiaires  
au SHD Vincennes

Magasin d’archive du SHD à Brest
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Quelques outils indispensables :
• �données en ligne : le site Internet du SHD et le site 

Internet Mémoire des Hommes offrent des outils 
d’aide à la recherche : plus de 500 inventaires et la 
base de données des « Morts pour la France » (1,3 
million de fiches individuelles) ;

• �le catalogue informatisé  de la bibliothèque permet 
l’accès à plus de 500 000 références, recensant tous 
les ouvrages de la bibliothèque et indiquant leur 
localisation ;

•� �la base de données Thot  : plus de 3 millions de 
cotes d’archives décrites.

Tri, inventaire et cotation des archives 
intermédiaires au SHD à Brest

Numérisation de documents de grand format pour la conservation à l’atelier « image » du SHD à Vincennes

présentation homogène des outils de signalement (inventaires, catalogues), et donc une diffu-
sion plus facile à  l’ère de la mondialisation des échanges numériques. 
Depuis des décennies, l’ordinateur et la base de données complètent calepins, registres et fichiers 
papier comme outils d’accès à l’information dans les salles de lecture du Service historique de la 
Défense, ou sur les sites Internet du ministère. 
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Nettoyer, restaurer, protéger : 
sauvegarder le passé pour construire l’avenir
Parce qu’il est l’un des acteurs 
majeurs du patrimoine mili-
taire, le SHD se doit d’assurer 
la conservation de l’ensemble 
de ses collections, uniques 
en France. Or, ce patrimoine, 
ancien ou récent, est fragile et 
peut se détériorer rapidement. 
En effet, les causes de détériora-
tion sont multiples: mauvaises 
conditions de conservation, 
sinistres (incendies, inonda-
tions, etc.), manipulations trop 
fréquentes ou inadéquates…
L’évolution de plus en plus 
rapide des types, formes et for-
mats de supports apporte à 
chaque nouvelle génération de 
supports de nouvelles perspec-
tives, mais aussi de nouvelles interrogations sur le caractère  durable de l’information. 
Prévenir la dégradation de ces objets, c’est donc agir à la fois sur  l’environnement au 
sens large du terme (bâtiment), le support lui-même et son conditionnement (matériel 
de conservation).
La duplication (reproduction sous forme de microfilms, images numériques ou fac-si-
milés), constitue un autre moyen de protéger les documents et objets originaux, en limi-
tant leur manipulation.

Les archives anciennes et modernes de la région maritime 
Manche et mer du Nord du SHD à Cherbourg 

L’atelier de reliure et de restauration  
au SHD à Vincennes

Le SHD à Rochefort
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Le nouveau bâtiment C2 d'archivage du SHD à Toulon

Déchampignonnage d’archives

Quelques chiffres :
• �plus de 5 km d’archives traitées (reconditionnées, 

restaurées, dupliquées) en 2014 ;
• �en 2011, construction du premier bâtiment à haute 

qualité environnementale (HQE) du ministère de 
la Défense  : le dépôt d’archives de Castigneau, à 
Toulon.

Le Centre des archives du personnel 
militaire à Pau

Enfin, traiter la dégradation pour ramener l’objet 
à son état initial, ou tout au moins en atténuer les 
effets, consiste dans un nombre très varié d’actions 
selon la nature des dommages : 
• �restaurer le support (combler les lacunes, trous, 

usures, etc.), en veillant à ce que les restaurations 
restent visibles et réversibles;

• �supprimer les éléments d’infestations (bactériolo-
giques ou biologiques) et en atténuer le plus pos-
sibles les traces ;

• �consolider le support si nécessaire.
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La salle de lecture  
au SHD à Vincennes

La salle de lecture du SHD à LorientLa salle de lecture du SHD à Toulon

Accueillir et orienter : 
une mission essentielle
Le SHD est accessible à tous, gratuitement  : nul besoin de motiver sa demande ou de 
présenter une accréditation quelconque, les fonds et collections sont ouverts à tous 
les publics, accueillis dans les différentes salles de lecture du service (Brest, Caen, 
Châtellerault, Cherbourg, Lorient, Pau, Rochefort, Toulon et Vincennes). La consultation 
des collections de symbolique de défense, conservées à Vincennes, se fait sur prise de 
rendez-vous préalable. 
L’ensemble des outils d’aide à la recherche (inventaires, fichiers, bases de données), 
destinés à identifier les sources consultables, sont disponibles en salle de lecture et sur 
le site Internet du SHD. Des agents en charge des collections sont aussi à la disposition 
des lecteurs pour les aider dans leurs recherches en salle de lecture.
Depuis novembre 2014, un espace de consultation en libre accès d’ouvrages de 
bibliothèque est ouvert au public à Vincennes : plus de 5 000 livres traitant de l’histoire 
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Quelques chiffres (2014) :

• �un taux de fréquentation pour la consultation des documents d’archives et de bibliothèque 
en constante évolution : plus de 7 200 lecteurs ;

• �plus de 80 000 documents d’archives et de bibliothèques communiqués, soit près de 
7 000 par mois. 

La salle de lecture du SHD à Brest

Centre d’archives intermédiaires au Blanc

La salle de lecture du Centre des archives de 
l'armement et personnel civil (CAAPC) à Châtellerault

militaire sous tous ses aspects y 
sont librement accessibles à tous. 
Cette offre permet de répondre aux 
premiers besoins des lecteurs novices, 
et d’offrir des ouvrages de base à ceux, 
plus expérimentés, qui ont un besoin 
régulier d’usuels. Y sont présentées 
nouveautés et sélections thématiques, 
ainsi qu’une quarantaine de revues 
spécialisées.

La même année, une nouvelle salle 
de lecture a été ouverte au Centre des 
archives du personnel militaire à Pau.
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Communiquer les sources de l’histoire : 
un enjeu social et citoyen

La Salle de lecture  
au SHD à Vincennes

Demande d'interné résistant de Pierre-Dac, André

KAPTA, le logiciel utilisé pour l'attribution  
de la carte du combattant à Pau

Le registre des bagnes, avec des noms célebres dont celui 
de Vidocq notifiant son évasion

Au-delà même de l’intérêt qu’elles 
représentent pour la recherche historique, 
les sources conservées par le SHD, et plus 
particulièrement les fonds d’archives, sont 
une source essentielle pour garantir les droits 
fondamentaux des citoyens – et notamment 
des militaires (de carrière, appelés du 
contingents, personnels mobilisés, etc.).
L’une des activités essentielles du SHD 
consiste à faire reconnaître les droits des combattants et des militaires, en produisant 
la preuve de ces droits  : livrets matricules de soldats, états signalétiques de service, 
qualification des unités combattantes, etc.
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Le passeport de Mata Hari

La citation du général Massu
Documents exposés lors des Journées européennes du patrimoine  

au château de Vincennes

Audition d'un prévenu par la brigade de gendarmerie de Saint-Laurent-du-Maroni (orpaillage)

La grande majorité des documents 
conservés a vocation à être 
communiquée à toute personne 
intéressée par sa consultation, 
que ce soit à des fins historiques, 
généalogiques, administratives 
ou autres. S’il existe des régimes 
de protection juridique, rendant 
temporairement indisponibles 
certains dossiers au motif de 
la protection de la vie privée 
ou des secrets d’État (archives 
« classifiées »), ces exceptions légales 
ne sont pas définitives, et peuvent 
faire l’objet de procédures dérogatoires autorisant 
leur accès, conformément aux dispositions du Code 
du Patrimoine.
Les chercheurs peuvent ainsi trouver des sujets 
ou des documents inédits dans les collections de 
bibliothèques et les fonds d’archives du SHD. Ainsi, 
des manuscrits acquis par la bibliothèque sont-ils 
proposés à des universitaires, en vue de constituer 
des sujets de master ou de doctorat.

Quelques chiffres :
En 2014, près de 200 000 recherches administratives 
ont été effectuées au bénéfice de particuliers afin 
d’établir leurs droits  ; et près de 11 500 cartes de 
combattants ont pu être délivrées grâce au travail 
effectué sur les archives des unités militaires. 
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La découverte des fonds et collections du Service 
historique de la Défense peut prendre plusieurs 
formes  : consultation sur place en salle de lecture 
bien sûr, mais aussi appréhension plus large au gré 
de visites thématiques ponctuelles pour tous types de publics, conférences, colloques, 
expositions, publications, voire diffusion numérique.
La dynamique portée par le SHD depuis de nombreuses années en matière de 
valorisation est donc à la fois soutenue et diversifiée : pour la seule année 2014, plus de 
300 événements ont rythmé l’action de tous les sites, amenant près de 90 000 personnes 
à fréquenter d’une manière ou d’une autre l’une ou l’autre des antennes territoriales du 

Expliquer, montrer, faire savoir : 
le SHD dans et hors les murs

Inauguration de l’exposition  
« Des aigles et des hommes » 
au SHD à Vincennes

Exposition « Fort Boyard » au musée de la Marine de Rochefort, 
réalisée avec l’aide de documents du SHD

Exposition « Des aigles et des hommes » 
 au SHD à Vincennes
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1945-2015 :  
70 ans de la RHA
La Revue historique des armées 
(trimestriel), principal «  fer de 
lance » de la recherche scienti-
fique française en histoire mili-
taire, fête ses 70 ans  ! Tous les 
sujets y sont étudiés, reflets de la richesse des fonds et collections du SHD : de « l’image 
de l’ennemi » (2012) aux « coalitions » (2014), en passant par « guerre et cinéma » (2008)  
ou encore « les corps expéditionnaires » (2010).

Le sous-marin français « Le Flore » dans l’ancienne base sous-marine allemande de Keroman : parcours de 
visite conçue par le SHD à Lorient

Colloque « Marine et politique en France à l'époque contemporaine »  
au SHD à Vincennes

Les ouvrages du SHD présentés aux Journées européennes du 
patrimoine à Vincennes

SHD et à découvrir une manifestation organisée par ou avec le concours du service. 
Chacune de ces actions, inscrite dans le calendrier événementiel national ou local, 
permet de mettre en avant l’infinie richesse des fonds et collections du SHD. 
Depuis 2014, le centenaire de la Grande Guerre a généré un nombre considérable de 
manifestations : mise en ligne de plus de 1 000 dossiers de fusillés de 1917, publication 
de deux guides sur les archives de la Grande Guerre notamment, mais surtout de très 
nombreuses expositions : c’est ainsi qu’en 2014, le SHD a prêté des documents pour 
toutes les expositions en Ile-de-France concernant la Première Guerre mondiale, de la 
plus modeste à la plus prestigieuse.
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Le SHD à Lorient 

La salle des serveurs au SHD àVincennesNumérisation de plans au SHD à Rochefort

Les enjeux du 21e siècle
à l’ère numérique, un enjeu majeur : la gestion des archives 
électroniques et numériques
• �sans délaisser les archives « papier », la prise en charge des archives électroniques et 

la mise en place d’un système d’archivage pérenne et sécurisé, pour gérer et conserver 
non seulement les informations produites sur le territoire national, mais aussi les don-
nées émanant des opérations extérieures, est un défi majeur ;

• �un nouveau système d’information pour les archives et les bibliothèques, accessible en 
ligne, permettra un meilleur accès à l’information ;

• �enfin, la poursuite de la numérisation 
des collections d’archives, de biblio-
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Ouvrages en latin du SHD à Brest qui seront traduits par des élèves du lycée de Kerichen

thèques et des objets de symbolique, selon un pro-
gramme déjà visible pour les archives sur le site : 
www.memoiredeshommes.sga.defense.gouv.fr, 
ou pour les ouvrages de bibliothèques sur :  
www.gallica.bnf.fr. 
Ce programme, élaboré en fonction des besoins de 
préservation et de consultation, vise l’accès le plus 
large possible à des ressources encore méconnues.

Une autre relation aux publics : 
modernisation et ouverture du service
Cette démarche s’appuie sur deux orientations privilé-
giées :
• �faciliter de toutes les manières possibles l’accès du 

plus grand nombre aux ressources documentaires conservées ;
• �construire l’échange avec les publics autour de nouvelles forme de partage d’expertise 

et d’information (ateliers pédagogiques, comité d’usagers…).
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REVUE
HISTORIQUE

DES
ARMÉES

Service historique de la Défense

S
H
D

S
H
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Joindre votre règlement par chèque bancaire ou postal en euros à l’ordre du :  
Régisseur du SHD
ou par carte bancaire VISA, EUROCARD, MASTERCARD :

Organisme : __________________________________________________________________

Nom, Prénom :_ _______________________________________________________________

Adresse : _____________________________________________________________________  
____________________________________________________________________________

Code postal : 	 Ville : _ _________________________________________

Tél. : _________________________________________________________________________

Courriel : _____________________________________________________________________  
Nombre d’abonnement(s) :

Livraison : numéro de téléphone obligatoire et code d’entrée

Type d’abonnement :
France et zone euro (4 numéros)	 	 40 €
France et zone euro (8 numéros)	 	 75 €
Hors zone euro (4 numéros)	 	 81 €
Hors zone euro (8 numéros)	 	 146 €

Ci-joint la somme de : 	 €

Bulletin à adresser :

Service Historique de la dÉfense
PPST/BCV/Revue historique des armées
Château de Vincennes – Avenue de Paris
94306 VINCENNES Cedex

shd-vincennes-rha.chef.fct@intradef.gouv.fr
ou tél : + (33) 1 41 93 20 53 ou 20 89

B U L L E T I N  
D ’A B O N N E M E N T

valable jusqu’au  _ _ / _ _ 	 Nom du porteur : 

	 Date : 	 Signature obligatoire

(cryptogramme)
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Retrouvez l’actualité et les services en ligne du Service historique de la Défense 
sur son site internet :

www.servicehistorique.sga.defense.gouv.fr
Pour nous suivre et faire partie de notre réseau  
rejoignez-nous sur notre page Facebook
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